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2o «Mais d'un dixième à l'autre, la
vitesse n'est pas restée uniforme ; cette
vitesse a été eii croissant régulièrement;
et nous devouh ajouter, à la première
valeur- trouvée ci-dessus, 10 fois ce que
nous trouverons comme espace parcouru
pendant le premier dixièie de seconde, onl
supposant que le mobile% passe dp l«a
vitesse zéro à la vitesse 1 mètrc, par dix
secousses successiv'es et égales, données
à la in de chaque centième 0de seconde.

Les vitesses seront successivemenit,
centième par catième de seconde : 0, 1,
Q, 3, 4, 5, 6, 7, 8, 9 décimètres, et comme
chlacune de ces vitesses uniformes nie
dure sans changement que pendant un
centième de seconde, les chemins parcou
rus pendant les dix instants seront res-
pectivemient, en centiènmes de décimètre,
ou cii millimètres.

0 1 23 45 678 9
soit, en tou t, 45 millimiètres ; et comme il
faut prendre 10 fois cette valeur, on aura
45 ceiniètres pour l'espace à ajouter à
celui qui a été trouvé d'abmord.

30 On trouverait de mêéme qu'il fat.
draît ajouter- 100 fois ce que I'oîî trouve.
raitpouî- un centièîe de seconde, ce qui
doline 45 millimètres;-

Puis 1 000 fois ce que l'on trouverait
pour un inilliènie de seconde. 10 000 fois
ce que l'on trouverait pour uin dix-mnil.
11èMe de seconde, et ainsi de suite.

On aurait alors, pour la somme des
espaces par-courus, 45 dixièmes, plus 45
centièmes, pl us 45 millièmes, et ainsi de
suite, indéiniment ; ce qui revient a 45
fois 1 dixième, plus 1 centième, plus 1
millième. et ainsi dle suite, ou 45* fois la
valemrOilI II 1 1 ...

Appelons x la valeur exacte représen-
tée par- l'expressionî 0,1 I1 111 Il i ... On
peut écrir-e les deux égali;és suivantes

X=0, 1II Ill' 11II...
10x=1, III I1 I l l...

En ruti-anclîant. membre à membre,
la première égalité de la deuxième, on
obtient 9x=l1. car toutes les décimales
se détruisent.

Puisque 9x égalent 1, on conclut que
x égale 119 ; par- auite, la valeur que
nous cherchons égale 115 fois 119, soit
4519, ou enflin 5 mètres.

Conclusion. Lorsqu'un mobile passe
régulièremient, en un(> seconde, de la
vitesse zéro à unîe vitesse de -10 mètres ;
il a parcouru 5 mètres pendant cette
première seconde (le son mouvement.

Réciproquemoent: si un corps, parvint
de la vitesse zéro. parcouirt 5 mètres cil
une Seconde, par un Mouvement r»gti-
lièrement ou uniformément accéléré, sa
vitesse est de 10 mètres à la fin de la
première seconde.
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(Ré~ponses auix prograimmes officiels de 1SG02>

D£-C)U VERITE DES CORPS SIMPLES

Parmi les 65 éléments de la Chimie
moderne, se trouvent 10 corps connus des
anciens en Europe, savoir : 3 métalloïdes
ou corps non métalliques, et -10 métaux.

Les trois métalloïdes sont : le carbone
ou1 charbon, le soufre et l'arsenic ; les
sept métaux sont : le fer. le cuivre, le
plomb, l'étain, l'argent, l'or*et le mercure
ou vif argent. A l'état ordinaire, tous
ces corps sont solides, .1 l'exception du
mercure, qui est liquide.

Au MeI siècle, le zinc fuit importé de
la Chine et des Indes ; Valentin découl
vrit l'anlimoinc au XVe siècle, et Agri-
cola le bismnuthi en 1520;* c'étaient trois
métaux (le plus.

Brandt, alchimiste de Hlambourg,
découvrit le phosph.ore -][mùtLloï6jde. cil
1669, et le cobalt [metaij en 1733. vers
1740, ln platine éta it importé d'Amérique,
eteu 1757, Cronstedltdêcouvrait le ickëci.
On connaissait donc alors 4 métalloïdes
et -13 métaux.

Voici l'époque (les grandes découvertes
chiimique s.

En 1 772, Ru therford découvre l'azote,
métalloïde gazeux, qui est dans l'air
deux ans après, Shéele et Priestley font
connaitre l'oxygène, autre métalloïde
gazeux, qui forme la partie impùrtante
de l'air, et qui se trouve aussi un des
élémentsde l'eau. La même année, 1774,
Shéele découvre encore un métalloïde1
gazeux, le chlore. et Gahn un métal, le
manganèse.

En 1777, Cavendish découvre le
quatrième corps gazeux, l'hydrogène,
élément principal de l'eau, et que l'on a
toute,; sortes de raig'ons de considérer
comme un métal. Shiéele ajoute eccre
deux noms à la liste des métaux : le
molybdène en 1778, et la tungstène en
1780.

Muller fait coxînaitre le tellure frùétal
loïdel cin 1782, puis la Chimie s'enrichit


